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L’approche de Noël, fête de la Nativité, que nous avons rituellement célébrée avec nos enfants, avec nos 
familles, nous plonge aujourd’hui dans l’émoi. 
Les lumières des villes scintillent, les foyers s’illuminent de décorations, les crèches trônent dans nos 
salons, tous ces préparatifs ravivent dans notre mémoire toutes sortes de souvenirs. 
L’enchantement féérique de la nuit de Noël retentit une fois  encore aujourd’hui dans nos cœurs peut-être 
éprouvés et dans ce cas comment l’espérance peut-elle renaître du fond de nos âmes ?    
Au plus profond de notre être, ce moment peut-il être consacré au message authentique et originel de 
cette nuit sacrée et nous aider à garder l’espérance et la foi en nous sur le chemin  qui nous reste à 
parcourir ? 
Accueillir à sa table une personne seule, prier pour tous les enfants du monde qui souffrent et qui n’ont 
jamais eu ce que nous avons donné à nos enfants, nos êtres chers, c’est dans ces gestes simples, que 
nous pouvons, en écoutant nos cœurs nous guider vers des actes de générosité et d’amour, selon notre 
propre tempérament, donner un sens à cette nuit de Noël. 
Poser un acte de charité pour honorer Noël n’effacera pas notre chagrin possible mais nous apportera 
sûrement paix et sérénité. 
 
Je souhaite que ce 24 Décembre vous apporte ainsi chaleur et apaisement et, en allumant la 
bougie en ce soir de Noël je penserai très fort à vous, sachant qu’autour de cette flamme, symbole 
d’amour éternel, nous sommes tous en communion les uns avec les autres présents ou absents. 

JOYEUX NOEL 
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Nous comptons sur vous tous pour faire vivre notre bulletin afin qu’il reste un lien précieux à tous. 
Pour le prochain bulletin du mois de Juin 2015, nous vous indiquons le thème choisi, qui est  

«  L’importance des rituels » 
Merci à vous de participer à son élaboration en nous adressant vos témoignages ou de très beaux et 

touchants poèmes. 

Votre aide nous est toujours très précieuse. 
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CONTE DE NOEL 
 

à la fenêtre….une étoile ! 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Il était une fois une petite étoile qui venait de tomber du ciel, égarée en plein champ sur la 
planète Terre. 
A ce moment-là, un méchant loup qui rôdait dans les environs, cherchant à se mettre quelque-
chose sous la dent, aperçut l’étoile. En un éclair, il fut sur elle cherchant à la dévorer…Ne 
pouvant la croquer, « On ne croque pas une étoile ! » il entreprit de l’enterrer… 
Survint une pauvre femme, occupée à ramasser des branches mortes pour chauffer sa 
maisonnette. Le loup surpris s’enfuit à toutes jambes laissant la petite étoile à moitié morte. La 
femme, doucement, s’approcha ; de ses mains délicates, elle écarta la terre qui écrasait la 
malheureuse étoile et celle-ci, reprenant espoir, brilla de nouveau de tous ses feux. 
Abandonnant ses branches mortes, la femme recueillit la petite étoile dans ses deux mains 
ouvertes en forme de coupe et, toute joyeuse, regagna sa maison… Le soir, de retour de son 
travail, le mari fut étonné par la vive clarté qui l’accueillit en franchissant la porte. Sa femme lui 
raconta…. 
« Elle est précieuse cette étoile, dit l’homme, garde la bien pour nous. » 
« Non dit sa femme, mettons la dehors, elle éclairera tous ceux qui passeront près de notre 
maison. 
Et, plus l’homme disait : « Garde-la pour nous » plus la clarté de l’étoile diminuait, diminuait… 
Et puis la femme disait : » Mettons la dehors, elle éclairera les passants « plus l’étoile brillait. 
Alors l’homme fit une place sur le rebord extérieur de la fenêtre et y déposa le brillant trésor… 
Depuis ce jour, la petite étoile n’a pas quitté la fenêtre…et sa clarté est de plus en plus vive. 

Auteur anonyme 
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H I S T O R I Q U E  d e s  S O I N S  P A L L I A T I F S * …  

 
* Propos recueillis par René MARIOTTI, extraits du site www.federationjeannegarnier.org 
Nous connaissons tous  la Maison Médicale Jeanne GARNIER de Paris, plus grand centre de soins palliatifs français (80 lits).  

Voici l’histoire de Jeanne GARNIER et de l’œuvre des Dames du Calvaire qu’elle a créée. 
 

A l'origine, une femme 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« L'œuvre des Dames du Calvaire est née de la douleur d'une veuve ».  
En effet, Jeanne-Françoise CHABOT, née à Lyon le 17 Juin 1811 de parents petits commerçants, épouse Jean-Etienne GARNIER 
en 1830. En 1835, à 24 ans, Jeanne GARNIER-CHABOT se retrouve veuve et elle a perdu ses deux jeunes enfants. La douleur 
est grande, on peut le comprendre, violente même. C'est de cette douleur qui paraissait insurmontable que va naître l'œuvre 
encore vivante aujourd'hui. Peu à peu l'activité et la prière dont elle a retrouvé le chemin vont lui permettre de s'ouvrir aux autres. 
Impulsive et généreuse, Madame Garnier ne déviera plus de la voie qu'elle a choisie, dans la confiance redonnée : visiter les 
pauvres, quêter et travailler pour eux. 

Naissance de l’œuvre 
Un jour de 1841 Jeanne Garnier découvrit dans un des quartiers les plus pauvres de la ville, une femme couchée dans un taudis 
innommable, abandonnée de tous, couverte de plaies infectes. La méfiance tenace des premiers jours finit par céder devant la 
bonté de celle qui la visite quotidiennement, balaye le taudis, panse les plaies ; Madame Garnier réussit enfin à la faire accepter à 
l'hôpital où elle mourra quelques jours plus tard, réconciliée avec les hommes et avec Dieu. Puis il y eut cette autre femme, connue 
sous le nom de "Marie la brûlée", couverte de plaies elle aussi. "Sans aucun espoir de guérison, pensant trouver plus de secours 
dans une grande ville, elle vint à Lyon, mais aucune maison hospitalière ne voulut l'accepter et elle finit par échouer dans une 
espèce d'écurie". Un jour où cette femme mendiait son pain, Madame Garnier la rencontre et décide de ne plus l'abandonner. "Elle 
la prend avec elle, l'installe dans une chambre qu'elle loue à son intention, et se fait son infirmière. Peu après, elle découvre deux 
autres femmes à demi envahies par le cancer et non moins misérables. Elle les recueille de même et les joint à la première".  
Nous sommes en 1842. Madame Garnier a décidé deux amies, veuves comme elle, à former avec elle l'embryon de l'association 
de veuves à laquelle elle rêve et qui "aurait pour but, outre la sanctification personnelle, l'assistance des incurables délaissées".  
Le 8 décembre 1842 l'Association des Dames du Calvaire est née, encouragée par le Cardinal de Bonald, Archevêque de Lyon. 
L'Association reçoit dans son Hospice "des femmes incurables atteintes de plaies vives qui ne peuvent trouver place dans les 
hôpitaux ou qu'on n'y garde pas parce qu'on est impuissant à les guérir".  
Il semble que très vite l'œuvre suscite de l'intérêt et attire les dons … les malades aussi ! Il faut chercher plus grand. Au mois de 
juillet 1853, Madame Garnier, avec les ressources qu'elle avait recueillies et l'appui que lui prêtèrent des personnes notables de 
Lyon, put acquérir, près de Fourvière, un vaste emplacement et y établir une installation définitive. 
La première Maison du Calvaire était née et accueillait cinquante « incurables ». 

L'espace, l'environnement, les "facilités de service", tout contribue déjà au bien-être de celles que la société rejette à cause de la 
maladie qui les défigure et rend leur présence insupportable à beaucoup.  

Apporter un soulagement physique et moral, 
car l'esprit dans lequel veulent travailler ces veuves chrétiennes, c'est d'abord celui qui manifeste la plus grande humanité, la plus 
grande compassion. 
Ce qui compte pour Jeanne Garnier, c'est le bien-être de ses malades pour lesquelles elle a "des délicatesses, des faiblesses 
charmantes : vous les gâtez, lui dit-on... " 
Ce qui compte, c'est aussi le bien commun et non une quelconque recherche de satisfaction personnelle : "avoir toujours le bien de 
l'œuvre en perspective, ne point avoir en vue sa perfection pour soi-même mais pour le bien commun. Vie de dévouement absolu. 
Perdre de vue ce moi, ce mieux … qui rapporte tout à lui". Elle apprend pour elle-même - et elle apprend aux Dames qui lui sont 
associées - à vaincre ses répugnances "pour faire place à la reconnaissance d'une part et faire naître la tendresse et l'amour pour 
ceux-là même qui ne nous inspiraient que repoussement et dégoût". 
De nos jours, on parlerait peut-être d'un principe de solidarité humaine !  
Le moral des malades préoccupe Madame Garnier. "Dans la mesure du possible, elle veut épanouir les pauvres êtres que leurs 
terribles maux tendent à renfermer sur eux-mêmes, maussades ou désespérés. Les soins physiques, bien sûr, le bien-être matériel 
pour que la souffrance trop violente ne risque pas d'étouffer toute bonne disposition intérieure, mais avec un sens psychologique 
très aigu … elle cherche à les distraire … " 

L’organisation de l’œuvre 
L'augmentation du nombre des malades exige de nouvelles ressources. Il faut mendier, il faut aussi des bras pour soigner d'une 
manière aimante, et donc une organisation du groupe des veuves s'impose : règlement intérieur, hiérarchisation et diversification 
des états et des tâches  dont voici le détail :  
Les "Dames veuves résidentes qui habitent l'Hospice" en y apportant leur fortune et y vivent en communauté, " sous la conduite 
d'une Supérieure et se dévouent jour et nuit aux soins des malades et au gouvernement de la Maison" ; l'une de leurs principales 
activités est le pansement des plaies des malades, auquel chacune apporte un soin tout particulier ; abnégation, silence et prière, 
respect et tendresse en sont le soubassement.  
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Chaque Dame, "après un certain temps d'essai… peut être admise définitivement dans l'Association et reçoit une croix d'argent qui 
est portée ostensiblement, au dedans de l'Hospice seulement. Sur cette croix sont gravés son nom … et la pieuse devise du 
Calvaire : ‘’prière, humilité, charité, sacrifice".  
Elles sont aidées par des filles de service ou auxiliaires qui se sentent un attrait pour les malades mais qui, elles, ne sont pas des 

veuves.  
Les «Dame veuves agrégées» qui viennent de l'extérieur panser les malades, à jour fixe, et donnent une rétribution annuelle …  
Les « Dames veuves Zélatrices » qui quêtent pour accroître les ressources nécessaires au traitement des malades et à l’entretien 

de la maison et recrutent de nouveaux membres. 
Les « Personnes Associées »  qui aident l’œuvre par leur cotisation annuelle. 
Lorsque, le 28 décembre 1853, mourra Madame Garnier, à l'âge de 42 ans, elle emportera avec elle une idée qui lui était devenue 
chère et qui ne se réalisera jamais : faire de l'Association des veuves une congrégation religieuse.  
Par contre, elle n'avait pas prévu que son Œuvre rayonnerait en dehors de sa terre natale.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Evolution de l’œuvre du Calvaire jusqu’à aujourd’hui 
1842 - A Lyon, Madame Garnier fonde l’œuvre du 
Calvaire. 
1874 - A Paris, Madame Aurélie JOUSSET fonde « Le 

Calvaire » rue Léontine (XVe). 
1880 - L’hospice est transféré rue de Lourmel dans le 
XVème. 
1920 - Les Dames du Calvaire sont reconnues comme 
association de la loi de 1901. 
1923 - L’association est reconnue d’utilité publique. Elle 
peut recevoir dons et legs.  
1971 - L’établissement adhère au plan d’hospitalisation du 
Ministère de la santé. Il prend le nom de Maison 
Médicale Jeanne GARNIER. 
1977 - La Maison Médicale est admise à participer au 
service public hospitalier. 
1983 - La Maison Médicale reçoit une autorisation pour 86 
lits. Elle accueille des malades du cancer en phase 
avancée ou terminale. 
1988 - la communauté des Xavières prend le relais des 

Dames du Calvaire. 
1990 - Participation à la fondation de la SFAP (Société 
Française d’Accompagnement et de soins Palliatifs) et 
aux travaux d’intégration des soins palliatifs dans 
l’organisation et la pratique médicales françaises. 
1999 - Signature à Lyon de la charte des associations 
des dames du calvaire. 

2000 - Création du «  Centre d’Accompagnement de 
Recherche et de Transmission de l’Expérience en soins 
palliatifs » (CARTE-soins palliatifs) organe de formation 
2009 - Création de l’Espace Jeanne GARNIER, accueil 

de jour pour personnes atteintes de la maladie 
d’Alzheimer ou de maladies apparentées. 
 2011 - Développement de l’activité de l’Espace Jeanne 
Garnier avec l’ouverture d’une  Plateforme 

d’Accompagnement et de Répit pour les aidants. 

Charte des associations issues de l'œuvre des Dames 
du Calvaire 
Accueillir, soigner, accompagner des femmes et des 
hommes malades ou âgés, sans distinction de race, de 
nationalité, de religion ou d'option philosophique.  
Reconnaître que le malade est une personne unique, digne 
d'être aimée et respectée pour elle même, quelle que soit 
sa condition physique, psychologique, sociale et spirituelle.  
Soulager la douleur pour assurer au malade une réelle 
qualité de vie à l'étape où il en est, sans en hâter le terme, 
ni la prolonger par des thérapeutiques devenues 
inappropriées. Le recours à l'euthanasie définie comme une 
aide à mourir est totalement exclu. 
Satisfaire les besoins fondamentaux de la personne malade 
et l'aider à garder le plus longtemps possible sa capacité de 
communiquer et son autonomie. Respecter son désir d'être 
informée en vérité sur son état. Au fur et à mesure de ses 
questions. 
Accueillir la famille et les proches du malade, respecter leur 
intimité et leur donner la possibilité d'entourer le malade 
quand et comme ils le souhaitent, sans nuire au calme de 
l'établissement nécessaire au repos d'autrui. Leur proposer, 
selon leurs besoins et les possibilités, un soutien amical, 
psychologique, spirituel, et social. 
Offrir une qualité de présence et d'écoute pour discerner les 
attentes spirituelles du malade et de sa famille et y 
répondre, s'ils en expriment le désir, dans le respect de 
leurs convictions philosophiques et religieuses.  
Travailler en équipe et développer la collaboration entre 
tous. quelles que soient les responsabilités et les tâches de 
chacun. 
Donner et recevoir, au sein de cette équipe 
pluridisciplinaire, toute information sur le malade et sa 
famille, dans la mesure où cela peut contribuer à leur mieux 
être, tout en gardant une extrême discrétion sur ce qui est 
confié.  
Reconnaître que la mort est une étape normale dans 
l'évolution de la personne, tout autant que la naissance, 
l'adolescence, l'âge adulte et la vieillesse et qu'elle offre une 
chance ultime de se réaliser en intégrant toutes les 
dimensions de l'existence. Préparer la personne décédée 
avec respect, accueillir la famille en deuil et quand c'est 
possible, lui proposer un soutien si elle le désire.  
Promouvoir cet esprit commun qui depuis plus de 100 ans 
anime les associations et les établissements, en particulier 
à l'occasion de rencontres de travail en réseau avec 
d'autres partenaires. 
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SIMONE WEIL, 
disait dans un de ses beaux poèmes : 
« Il restera de toi 
Tout ce que tu as partagé 
Des photos par milliers  
Des moments privilégiés 
Tout ce que tu as créé 
Nos merveilleuses années 
Partagées avec fraternité 
Un être gravé pour l’éternité »  

 

Blanche HOULE 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Le rêve de Pearl et de Blanche voit le jour le 25 Novembre 1985 par l’inauguration de la Maison Albatros. Six lits sont à la 
disposition des personnes malades qui désirent y recevoir des soins palliatifs. 
Quelques années plus tard – en 1993, sœur Françoise LE DUC rencontre Pearl et Blanche et fonde Albatros 06 à Nice. 
J’ai eu le bonheur de faire la connaissance de Pearl et Blanche en 2001 à Trois Rivières, lors de ma venue au Canada 
quelques jours avant de prendre la présidence d’Albatros 06, née d’Albatros Trois Rivières. 
Blanche, à ce moment-là, accompagnait son amie Pearl qui était proche de sa fin de vie. 
Blanche m’a fait visiter avec beaucoup d’émotion la Maison Albatros. 
Je la remercie beaucoup et tous les Albatros 06 la félicitent chaleureusement pour la réalisation de cette œuvre humanitaire. 
         MF JUEL GRONBJERG 

Nous avons le plaisir de vous donner des 
nouvelles de notre amie Blanche HOULE 

qui va bien du haut de ses 94 années et 
qui vit maintenant dans une maison de 
retraite au Québec. 
C’est grâce à l’une de ses amies qui s’est 
mise à l’informatique que nous pouvons 
vous montrer sa photo aujourd’hui. 
Blanche est une grande amie de la 
fondatrice de la Maison Albatros  au 
Québec, sœur Pearl BERG. 

Ensemble elles ont créé la Maison 
Albatros, l’une des premières maisons de 
soins palliatifs à cette époque.  
C’est en Novembre 1980 que sœur Pearl 
BERG s’adjoint un comité 
multidisciplinaire afin de créer un 
mouvement communautaire pour venir en 
aide aux personnes atteintes d’une 
maladie grave ainsi qu’aux membres de 
leurs familles. 
Grâce à la formation donnée par l’équipe 
du mouvement Albatros, des centaines de 
bénévoles ont été préparés à rendre ce 
service humanitaire. 

REMERCIEMENTS 
Dernièrement, notre adhérente Mme Michèle GRANATO et sa 
fille Laetitia PIERINI sont venues à la Clinique Saint Dominique 
offrir 38 pochettes de 10 CD de musique classique à notre 
association. Qu'elles soient vivement remerciées pour ce geste 
du cœur en faveur des malades ! 
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L E S  T E M P S  F O R T S  d e  l ’ A s s o c i a t i o n  e n  2 0 1 4  
Le 16 Janvier : Rentrée réussie de la promotion 2014 des bénévoles en Formation Initiale 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Le 8 Février : Dame Cicely SAUNDERS, pionnière des soins palliatifs 

Les futurs bénévoles accompagnants inscrits en Formation Initiale ont apprécié l'exposé très documenté de Monsieur René 
MARIOTTI. Beaucoup d'entre eux ignoraient l'histoire de Cicely SAUNDERS qui est connue pour avoir développé le concept de 
Soins Palliatifs dans la médecine moderne et avoir fondé le premier établissement hospitalier spécialisé le ST CHRISTOPHER 
HOSPICE de LONDRES en 1967. 
De petits films tournés à la Maison Jeanne GARNIER de Paris ont présenté des témoignages d'accompagnement par les 
bénévoles de cet établissement. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
15 Février : Les étapes du deuil  

Pour la Formation Continue, le fidèle formateur José BARALE accompagné de Marie Hélène DUPONT nous ont parlé des 
différentes étapes du deuil et de l'accompagnement des familles. Il nous a dit en termes choisis ce que tout le monde sait mais 
n'arrive pas forcément à exprimer. Le deuil est l'ensemble des réactions physiques, psychologiques, affectives et 
comportementales lors de la perte d'une personne aimée, mais aussi d'un animal, d'un objet ou d'une valeur auxquels on est 
fortement attaché. 
Chaque deuil est différent en raison de la relation unique qui unissait l'endeuillé à la personne disparue... De nombreux exemples 
vécus au cours de leurs accompagnements depuis plusieurs années dans la région de Grasse ont particulièrement intéressé 
l'auditoire. Etre avec une personne en deuil c'est d'abord l'écouter... c'est aussi s'efforcer de prévenir ses besoins et ses désirs, 
c'est l'aider à s'occuper d'elle même et parfois de rester simplement silencieux auprès d'elle... 
 
 
 
 
 
 
 

 
15 Mars – Exposé du Dr Colette CHANTAL sur l’histoire des Soins Palliatifs 

La promotion 2014 des bénévoles en formation initiale a assisté avec beaucoup d'intérêt à la présentation de ce thème encore trop 
peu connu dans notre pays. De nombreuses questions ont été posées tout au long diaporama.  
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22 Mars : Les valeurs d’accompagnement 
Pour les bénévoles aussi bien en formation initiale que continue, Marie Josée RAZAT, formatrice Albatros Lyon a magistralement 
présenté ces valeurs à un auditoire réellement conquis. Un beau travail en petits groupes autour de plusieurs textes bien choisis et 
plusieurs exemples vécus par les bénévoles ont permis une interactivité intéressante. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

11 Avril : Les étudiants en langues de la faculté de lettres en visite à Albatros 06  
Monique BARELLI et René MARIOTTI recevaient, quatre étudiants en langues de la faculté de lettres de Nice envoyés par leur 
professeur de droit Mr Patrick MOTTARD. 
Ils sont chargés, dans le cadre de leurs études, de rédiger une loi sur l'euthanasie et sont venus nous interroger sur le mouvement 
des soins palliatifs dont nous faisons partie. 
Après quelques fructueux échanges, nous avons présenté notre association, son fonctionnement, ses buts, sa philosophie et nous 
leur avons fait entrevoir les problèmes éthiques très complexes posés par une éventuelle loi sur l'euthanasie. 
Nous avons explicité la LOI LEONETTI en leur demandant de bien l'analyser et de la faire connaître. 
Dans une période où les problèmes liés à la fin de vie sont largement médiatisés, nous espérons avoir répondu à leurs attentes et 
suscité en eux le désir de s'informer davantage par la lecture d'ouvrages sur les soins palliatifs. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

12 Avril - La communication et l’écoute 
Marie-France JUEL-GRONBJERG, présidente d'Albatros 06 et Dominique THOMAS, infirmière à l'hôpital de La Rochelle, toutes 
deux sophrologues ont animé cette journée passionnante mais aussi riche en émotions ! 
Les bénévoles se sont vraiment beaucoup exprimés et ont particulièrement apprécié les jeux de rôles les mettant en situation 
d'accompagnement auprès des malades. L'écoute active nécessite un long apprentissage, c'est l'élément essentiel de la 
communication verbale et  non verbale. Des échanges et des commentaires multiples ont fait prendre conscience à un auditoire 
très attentif que l'accompagnement des malades est vraiment utile. 
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15 Avril - La gestion du stress 
Suite de la séance du 12 avril avec la très belle prestation de notre amie Dominique THOMAS, la gestion du stress a vivement 
intéressé les bénévoles. Tout le monde connaît des situations de stress plus ou moins intense, mais on ne sait pas toujours 
comment réagir face à ces situations surtout quand il s'agit de malades que nous devons accompagner. 
Voici quelques photos de cette belle journée de formation en compagnie de notre présidente qui a expliqué, avec divers exemples 
vécus, l'aide que la sophrologie peut nous apporter. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

17 Juin - Repas d’été au restaurant « Les Palmiers » 
Quelle belle journée nous avons passée..! Chaque année le repas d'été permet de réunir les bénévoles accompagnants, les 
membres du Conseil d'Administration et les adhérents dans une ambiance des plus chaleureuses. Beaucoup n'ont pu se joindre à 
nous à cause de leur travail ou de leurs obligations familiales. Dans son discours de bienvenue la Présidente Marie-France JUEL-
GRONBJERG a exprimé la joie et l'émotion qu'elle ressentait de se retrouver parmi nous et dit qu'il était important que les anciens 
bénévoles rencontrent les nouveaux qui sont en formation initiale pour échanger leur ressenti et leur expérience...Elle a tenu 
ensuite à remercier notre amie bénévole Martine GOUDARD pour son action à Albatros 06 depuis de nombreuses années. Celle-ci 
nous quitte pour rejoindre la région lyonnaise berceau de sa famille. 
Après un délicieux repas, Sandrine a sorti son livre de chansons et avec Martine GEVINTI, elles ont entonné des airs connus de 
tous...Et nous n'avons pas été surpris de constater qu'il pleuvait quand nous sommes sortis du restaurant..! 
Nous avons vraiment savouré l'instant présent..! Un grand moment d'amitié et de convivialité. 
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Le 19 Juin - Colloque à l’opéra 
La 12ème édition du colloque organisé par AUDIENS consacré au thème de la fin de vie est un rendez-vous majeur sur ce 

sujet qui nous concerne tous... bien que trop souvent occulté dans nos sociétés modernes. Nous étions 20 invités de l'association 
Albatros 06 à nous rendre à l'opéra de Nice où se déroulait cette manifestation animée par Sarah NICAISE du Groupe AUDIENS et 
Nancy CATTAN journaliste au quotidien Nice Matin. 
Le public nombreux et particulièrement attentif a apprécié cet espace de réflexion sur des thématiques, certes difficiles, mais qui 
font écho à nos vies... 
Au cours des deux tables rondes réunissant des spécialistes de la fin de vie, des médecins, des psychologues, des universitaires 
ou des écrivains français et suisses qui ont fait part de leurs expériences et de leur conviction profonde, chacun a pu se forger sa 
propre opinion... 
Des pauses musicales étaient proposées entre chaque thème avec la chanteuse lyrique Clara TCHAKHOTINE accompagnée du 
pianiste Sébastien DRIANT. 
Lors du cocktail au foyer de l'opéra nous avons pu échanger avec les intervenants dont Marie de HENNEZEL, psychologue 
clinicienne, le Dr Isabelle CASINI, chef de service du pôle Douleur Accompagnement Soins Palliatifs au Centre Hospitalier 
d'Antibes et Noëlle CHATELET, écrivaine.... 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

21 Juin – Assemblée Générale Ordinaire 

Cette assemblée s'est déroulée dans la salle des conférences de la Clinique Saint Dominique en présence des 
membres du Conseil d'administration et des adhérents qui avaient pu se libérer à cette occasion...La présidente Mme 
Marie France JUEL-GRONBJERG a présenté le bilan d'activités de l'association. Puis les responsables de Formation 
Initiale, Formation Continue, Finances, Bibliothèque et Communication ont détaillé leurs bilans respectifs pour l'année 
2013. Tous ces rapports ont été adoptés à l'unanimité des membres présents ou représentés. 
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28 Juin – Fonctionnement de l’hospitalisation à domicile – Place du bénévole 
Pour la première fois et suite à la convention de partenariat signée en septembre 2013 avec M. Adelino VIEIRA directeur de l' HAD 
de Nice, l'association a mis au programme de la formation continue cette conférence vraiment très intéressante. M. Vieira a 
présenté l'historique de l'HAD et précisé ses missions dans le domaine des soins palliatifs et de l'accompagnement. Les 
participants ont été particulièrement attentifs à la définition, aux missions et aux obligations du bénévolat d'accompagnement en 
matière de soins palliatifs. De nombreuses questions ont été posées et ont fait l'objet d'un débat très riche, prélude à un partenariat 
qui sera étudié en détail à la rentrée. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

4 Octobre – La communication non verbale 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

25 Octobre – Formation Continue – Film et débat 
Nous avons passé un agréable moment de retrouvailles entre amies à l'occasion de la projection du film " Le fil de la vie " qui a 
donné lieu à un intéressant débat sur un thème d'actualité : soins palliatifs et euthanasie. Après la pause, René MARIOTTI a 
projeté le débat qui voyait se confronter les sentiments de Marie de HENNEZEL et du Docteur Michael de RIDDER à propos de ce 
sujet très sensible. Encore une fois nous avons constaté combien la Loi LEONETTI est mal connue et mal appliquée. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Quel plaisir d'accueillir, notre amie Nathalie AUFFRET responsable 
de l'accueil de jour Alzheimer à l'Institut Claude Pompidou de Nice. 
Formatrice bénévole depuis de nombreuses années à Albatros 06, 
elle trouve toujours le temps de venir transmettre son savoir et son 
expérience malgré un emploi du temps très chargé. Elle a souligné 
l'importance de la communication non verbale (ou langage du 
corps) qui désigne, dans une conversation, tout échange n'ayant 
pas recours à la parole. La signification d'un geste dépend de la 
situation, de l'émetteur, du récepteur, de la culture, de la religion... 
Lors d'une discussion, nous savons tous que ce n'est pas 
seulement ce que nous disons qui est important, c'est également la 
manière de le dire qui déterminera la suite des événements. 
Le silence et le langage non verbal ont également été évoqués... 
ponctués d'exemples précis qui seront très utiles à nos bénévoles 
quand ils entreront en fonction, en janvier, auprès des patients ou 
des personnes âgées. 
Un grand merci à Nathalie pour sa disponibilité sa gentillesse 
souriante et son professionnalisme. 



11 
 

 

Samedi 15 Novembre – La dimension spirituelle des personnes en fin de vie 
Les bénévoles en formation initiale ont rejoint ceux de la formation continue pour assister à la magnifique prestation de Marie 
Josée RAZAT d'Albatros Lyon. 
Malgré un temps exécrable, les bénévoles ont été nombreux à venir et ont été ravis de passer tous ensemble une agréable 
journée. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

DERNIERE MINUTE DERNIERE MINUTE DERNIERE MINUTE 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Jussara GARESTIER, nous fait partager 
sa joie d’avoir marié sa fille ainée, Julia, 

médecin à Omar MASMOUDI, ingénieur le 
13 septembre dernier. 
C’était une belle journée bien ensoleillée… 
 
Tous nos vœux de bonheur aux 
heureux époux 

Samedi 22 Novembre 
Relation du bénévole auprès des personnes 

atteintes de démence 
La relation du bénévole et les personnes 
atteintes de démence était le thème de la 
formation continue qui a particulièrement 
intéressé celles qui interviennent en EHPAD. 
Milva Parente, psychologue clinicienne 
spécialisée dans ce genre d'accompagnement a 
d'abord défini les objectifs de cette formation qui 
sont multiples..Nous avons appris combien les 
troubles du comportement et les paroles des 
patients souffrant de cette pathologie étaient 
porteurs de sens, signes d'une activité mentale. 
Durant plus de trois heures, les bénévoles en 
formation continue qui ont déjà plusieurs années 
d'expérience en hôpital, en clinique, en EHPAD 
ou à domicile, ont écouté avec beaucoup 
d'attention les conseils donnés par la 
psychologue et posé de très nombreuses 
questions. 



12 
 

 
Véronique ELLENA est une heureuse grand-mère 

depuis le 10 août à 9 h d’une petite fille prénommée, Chloé, 
avec  des mensurations de rêve, 3kg 050 et 49 cm. 

 

Carnet rose chez les Albatros 06 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 
 

PARRAINAGE ! 
Elargissons le cercle de nos adhérents ! 

Faites connaître notre association autour de vous ! 

- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -  - -   
 
 

BULLETIN D’ADHESION 
à retourner à : ALBATROS 06 – Centre St Dominique 18 avenue Henry DUNANT 06100 NICE 

 
Nom ……………………………………………………… Prénom…………………………………………. 
Adresse 
……………………………………………………………………………………………………………………………
……………………………………………………………………………………………………………………….........
Téléphones …………………………………………………………………………………………………………….. 
E-mail…………………………………………………………………………………………………………………… 
Parrainé par …………………………………………………………………………………………………………… 
Je souhaite adhérer à ALBATROS 06 en tant que :  

□ Membre (25 €)  
□ Membre bienfaiteur : DON …………..€ 

 
         Signature : 
 
 
 
 

Ma petite fille, Valentine est née le 15 juillet, c’est notre 12
ème

 
petit-enfant, elle a deux frères Damien et Gaétan. La coiffure 
de punk est naturelle !!! Pas de gel !!! 

Dany HATT 


